
Père Marie-Eugène de l’Enfant-Jésus (1894-1967) 

Henri Grialou en né en France dans une famille profondément chrétienne. Il 

fait ses études au séminaire de son diocèse de Rodez. On remarque chez lui une 

intelligence vive et un caractère trempé. Il devient prêtre en 1922, après avoir 

fait la Première Guerre mondiale. C’est durant ce conflit qu’il va expérimenter la 

spiritualité de Thérèse de Lisieux, puis après il découvre celle de Jean de la Croix. 

Il trouve le lieu où étancher sa soif de Dieu en entrant chez les Carmes 

déchaussés. Il devient le père Marie-Eugène de l’Enfant-Jésus. Apôtre au cœur 

de feu et contemplatif dans l’âme, on lui confie dans l’Ordre de grandes 

responsabilités : prieur de plusieurs couvents, vicaire général à Rome, provincial, 

visiteur des Carmels de France. 

Grand connaisseur de la spiritualité du Carmel, le Père Marie-Eugène a le don 

d’en parler et d’entraîner les âmes vers la contemplation. Il fait la synthèse de 

ses enseignements dans un traité remarquable qui deviendra vite un best-seller : 

Je veux voir Dieu. Avec l’aide des mystiques du Carmel, il montre comment aller 

à Dieu par l’action de l’Esprit Saint, comment vivre l’oraison intérieure, cet 

« échange entre deux amours, fondé sur la foi », dira-t-il. Il fonde à Venasque, en 

Provence, l’institut Notre-Dame de Vie qui est présent dans plusieurs pays. Les 

membres continuent le charisme de prière du fondateur en vivant l’intériorité au 

cœur du monde. Sa cause de béatification est maintenant à Rome. Retenons de 

ce maître de la vie spirituelle, décédé le 27 mars 1967, ce conseil : « Soyez des 

âmes qui portent Dieu, des âmes remplies de Dieu ». 
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